
Salut Amis(es) reporters en herbe……..de la Bretagne ! 
 
Lorsque notre Amie Marcelle de Montgermont nous a mis en relation, via Juliette, je ne pensais pas 
m’impliquer autant, mais, en fait, hormis quelques petites mises au point, j’avoue que votre 
insouciance et votre jeunesse, m’ont ramené à quelques années plus tôt……………………. ! 
 
Nous vous avons attendu à la gare routière internationale de Sibiu, Flo et moi-même, pour vous  
accompagner à la pension « Artemis », à l’aide de deux taxis.  
 
 

                    
 
 

Après les présentations et les formalités d’usage, une bonne douche, et un petit repos s’imposait, 
suite à ce voyage harassant. Nous nous donnons donc rendez-vous vers les 20h à la Piata Mica, pour 
une rapide visite de Sibiu centre, et surtout un bon diner après deux jours de casse-croûte ! 
Nos retrouvailles effectuées, c’est avec délice qu’attablés à la terrasse d’un bar, nous dégustons nos 
boissons bien fraîches par cette chaleur accablante.  
Nous arrivons à décoller nos fessiers des fauteuils en rotin, et nous nous dirigeons dans le centre 
ville, où un concert s’amorce à notre passage, 
 
 

                       
 
 Puis un peu plus loin, assis en tailleur, quelques jeunes distillent leur symphonie. Nous déambulons 
dans la rue piétonne Nicolas Balcescu avec le désir de casser une petite graine dans 
 
 

                           
 
 
un endroit sympa. En concertation avec Flo nous nous dirigeons à la pension « Casa Frieda », il y a 
un monde fou ! Prenant le taureau par les cornes, je m’adresse au patron en lui demandant s’il était 
possible de nous recevoir……….Pas de problème Maurice, seulement vous ne serez pas sous les 
parasols, je lui rétorque qu’à la « noaptea » ça ne nous dérange pas. Je lui donne un coup de main 
avec nos jeunes pour disposer nos tables (2) en parallèle de la terrasse, et nous nous installons. La 
rue piétonne où nous nous trouvons est noire de monde ! 
Il est temps de commander, et de s’offrir une petite boisson pour se mettre en appétit ! 
 
 



La table et les glaces étaient fort bonnes. Mmmmm….. 
 
 

                                    
 
Bon, ce n’est pas tout ça, il faudrait peut-être allez rejoindre Morphée, demain il faut se lever pour 
se rendre à Sighisoara via le trenul. 
« Noapte buna » à tous, et à demain matin pour le petit déj à la cafétéria de la gare routière.  
 
  

                              
 
Exceptionnel ! Tout le monde était à l’heure avec pour certains quelques bagages en trop pour si 
peu de temps. Les plus pratiques ont demandé à laisser une partie des leurs à la pension, pour les 
récupérer le lendemain soir. Mais que voulez-vous, la vie est ainsi faite ! Les billets de train étant 
dans la poche, il ne suffit plus qu’à avaler le mic dej. La chose étant dans le sac, ou plutôt dans 
l’estomac, tout ce petit monde se dirige vers les quais, et monte dans la voiture réservée à leur 
intention, en direction de Sighisoara. 
Un coucou d’au revoir, je reviens à la maison, et prépare du travail à venir avec la promesse de les 
attendre au retour le lendemain. 
Déjà mardi, j’attends nos jeunes à la gare en compagnie de Flo. Une partie de l’équipe récupère les 
bagages à la pension « Artémis », et nous nous retrouvons tous à l’appartement loué à mon humble 
avis, pour un prix prohibitif ! 
Bref, le lendemain tout le monde décide de se rendre à Ocna Sibiului, les fameux lacs salés, 
anciennes mines de sel, et maintenant station thermale, à 12 km de Sibiu. Nous avons convenu de 
nous retrouver à la MIV maximum à 18 h….18h30, 19h, 19h30, mes collègues de la Salvamont et 
TVR 2, me disent qu’il est maintenant trop tard, il leur faut partir, je m’excuse………….pendant ce 
temps  « Opa » essaie de les joindre au tel, enfin ils répondent, ils arrivent, il est 20h !!!!!!!!!!! 
Là, j’ai un peu, beaucoup le bourdon ! Je passe pour un guignol auprès de mes Amis……… 
Nous nous asseyons autour d’une table, et je leur mets la barre aux T, et les points sur les I, en 
expliquant qu’il faudrait peut-être respecter les programmes, mais surtout les heures de RDV ! 
Bon, allez, nous tournons la page, et promettons de nous retrouver le lendemain matin à la faculté 
de droit, pour se rendre à Paltinis. 
Je parts de la casa tranquillement pe jos (à pied) à 6h15, traverse la ville, achète un peu de pain  2 
doses de bière, et me rends au devant de nos reporters bretons. 
Pile poil à l’heure ! Le bus non…… Le chauffeur a du avoir une panne d’oreiller,  il s’avère que 
c’est le cas !  
Bref, nous prenons place à 7h20 dans le bus direction Paltinis.  
 

 



Nous montons doucement la route sinueuse avec ses virages en lacés, en admirant le paysage, 
observant le troupeau d’une centaine de vaches, se rendant aux pâturages sous la responsabilité de 
leurs bergers. Ce soir elles rentreront toute seule, en s’arrêtant à leur gîte respectif.  
Plus haut sur le plateau, les moutons sont déjà en train de paître, une herbe très sèche, il n’a pas plu 
depuis longtemps. 
 

                       
 
 
Nous arrivons enfin à Paltinis, un bon chocolat ou café seraient les bienvenue, sitôt dit, sitôt fait ! 
 

 
 
Il fait un peu frais, nous nous installons à la terrasse, et dégustons nos boissons chaudes, en 
papotant. Bon, il serait temps de remonter au bar du teleskau, pour y casser une petite croûte, avant 
d’entamer notre petit périple….. 
 
…….Je reprends, aujourd’hui 10 septembre, lendemain de mon anniversaire, encore une de passée ! 
Nous arrivons donc chez Mirela, sortons les tables et les bancs, puis nous nous installons 
confortablement à fin de nous restaurer avant le départ dans les sentiers de sous bois, et des 
pâturages. En terminant mon casse croûte, je me dis qu’il serait peut-être plus judicieux de monter 
avec le teleskau, jusqu’à 1600 m, (Christian ayant un genou fatigué). J’interpelle Keni, technicien 
de ce dernier, il me répond dans 20 mn, nous démarrons, OK ! Nous en profitons pour faire le plein 
d’eau fraîche à la fontaine. 
10 heures, c’est parti ! Je prends en charge Dania la fille de Mirela à mes côtés dans le siège, et 
nous voici treuillés pour une durée d’environ 6mn. 
 

 
 

A la gare d’arrivée quelques photos s’imposaient avant de continuer en direction du « gradina 
poïana » et de la « Cabana Muncel » située à 1660 m,  
 

                   
 
où nous posons nos fesses, pour une pose et se désaltérer…autour de la table en granit. 



 

                    
 
Allez, c’est repartis, la prochaine halte sera à « Poïana Gaujoara », avant d’arriver à la bergerie de 
Gheorge, et de sa femme Maria. Nous nettoyons le site de nos déchets, et abandonnons les lieux. 
Une heure se passe, il est maintenant 13h, nous avons parcouru notre chemin, et arrivons à « Poïana 
Gaujoara ».  
 

 
 

Nous déposons nos sacs, et admirons le paysage, après notre passage dans les pineraies, tout en 
avalant un peu d’eau. Paltinis est à nos pieds, nous sommes maintenant à 1850 m, et en distinguons 
quelques habitats au travers des feuillus. J’explique notre situation géographique, Jina, Sibiu, Gura-
Râului, Orlat, Poplaca et Rasinari.  
 

               
 

Il est temps de reprendre le chemin de la bergerie… 
Enfin nous y sommes, Maria et sa fille nous accueillent.  
 
 

                  
 
« Va bine » Maurice ? « Foarte bine Maria, et tine ? Unde Gheorghe ? Gheorghe, mergem à la 
padure, pentru herba verde, ici foarte uscat ! » 
Je présente tout mon petit monde, puis elle nous fait déguster son fromage, réalisé et travaillé sur 
place. 
Ceci fait, nous nous choisissons un endroit pour reprendre quelques calories, à savoir sous l’ombre 
d’un pin sylvestre, et sur une couverture qu’a eu la gentillesse de nous apporter Maria. 
 
 



Les commentaires vont bon train ! Chacun sort son menu frottin, et nous partageons le tout sans 
oublier de trinquer avec la tuica traditionnelle ! 
 

                   
 

L’affaire étant dans le sac, les jeunes me demandent s’il serait possible d’interviewer la patronne 
des lieux. Aucun problème, je m’exécute avec Maria, pendant que la caméra tourne, et que le 
Patriarche pousse son roupillon sur un socle de granit… 
 

 
 

Eh ! Les jeunes il serait peut être temps de redescendre, non ?  
Nous saluons les propriétaires des lieux, sans avoir oublié d’acheter du fromage  «  burduf ». 
 

                  
 
 

                                  
 
 
A la descente je choisis un autre chemin, et nos trois compères caméramans voudraient filmer une 
scène sous une falaise. Nous laissons donc filer les filles et « OPA », et m’arrête au pied d’un 
rocher au fil du sentier. Le lieu leurs plaît. Bon, les gars je vous redonne mon tel. Si vous avez un 
problème vous me sonnez, on se retrouve au bar du teleskau, ciao, à tout à l’heure… 
Lorsque j’arrive, le reste de la bande déguste un « kurtos kalacs », acheté à la roulotte du coin, avec 
quelques boissons à la clef.  

 
 

Je m’assieds donc à la table, et participe au 4 heures ! Pendant ce laps de temps nos caméramans 
arrivent et participent à l’encas avant de reprendre le bus pour Sibiu, où nous arrivons vers les 
18h30. Christian descend à proximité de l’appartement, le reste de la troupe à gare, d’où ils décident 



de procéder à quelques emplettes. Pour ma part, je rentre à la maison, où m’attends Flo. Il est 
convenue que le lendemain, nous ferons un barbecue à la maison, vers les 19h, en se donnant RDV 
à la Piata Cibin vers les 18h, pour acheter le nécessaire à notre soirée. Pour les jeunes c’est la visite 
du Musée Astra, et il faut du temps. 
La nuit fut réparatrice pour tout le monde……enfin, je pense !  
Vendredi, déjà, Christian nous tel. en nous expliquant qu’il n’a pu rencontrer les personnes qu’il 
désirait, et qu’il ne savait trop quoi faire. « Christian vient à la maison, nous discuterons, autour de 
la table, dans le gradina ! » « OK ! J’arrive », ce qu’il fait… après une petite erreur de parcours ! La 
sonnette du portail tinte, et voilà OPA, grand seigneur, avec dans une main un bouquet de fleurs, et 
dans l’autre une bouteille de vin. Salut Christian, va bine ? Foarte biné, nous le remercions pour les 
présents, et nous dirigeons sur la pelouse. 
 

 
 

 Il fait très chaud, nous posons nos postérieurs à l’ombre d’un parasol, avec une petite bière en guise 
de convivialité. Je lui ramène mon chapeau de brousse, et lui flanque sur la tête. Pendant ce temps 
Flo s’affaire en cuisine……nous grignotons un petit quelque chose, et nous nous retranchons dans 
nos appartements, pour une sieste réparatrice. Nous avions convenue de nous donner RDV à 18h 
environ, à la Piata Cibin, nous « décalons », et les retrouvons à l’heure dite. 
OPA insiste pour tout prendre en charge. Que dire……… 
Les jeunes décident d’acheter une pastèque…………….Ils se ramènent avec une bête de 
11kg !!!!!!!!!!! 
 

 
 
Bon, les emplettes étant faites nous prenons la direction de la maison à 10 mn. Flo nous y attend, 
elle à déjà tout préparé, il ne reste plus qu’à s’occuper du barbecue. Christian décide de prendre les 
choses en main, ce qu’il fera avec brio ! 
 

                
 

Tout le monde s’affaire, ou discute, je dresse la table, et commençons notre petite soirée qui se 
terminera gentiment, à 22h30mn…. 
 

 



 
Il est temps de partir, nous commandons deux taxis et leur promettons de les attendre demain à la 
gare pour leur départ vers Bucarest, via Brasov. 
 
 

 
 
 

Le train est là, la fine équipe aussi, sous les yeux toujours vigilants de Christian, Nous nous disons 
au revoir, kénavo, drum bun, deux, trois bises, et les laissons filer vers d’autres horizons….  
 
A bientôt les Amis, heureux d’avoir pu faire votre connaissance. Et merci Petite Marcelle, de 
Montgermont, sans toi cela n’aurait pas eu lieu ! 
 
 
  
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

   
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                              
 
            


